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Positionnement méthodologique et 
épistémologique 

M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 
sans le Marché ?"

2



Positionnement de la psycho-socio-économie
psycho-sociologie & sociologie-économique dans une 

perspective de conception / intervention

• Recherche-Intervention dans des « organisations » (entreprise, 
communauté, réseau…) pour la conception de dispositifs 
sociotechniques et leur valorisation (marchande ?)

• Implique de s’inscrire dans une perspective d’économie politique 
qui fasse le pendant à l’inscription globalisée des organisations 
elles-mêmes

• Au service de formes de préoccupation qui concilient : 
– Développement des personnes (dimension physiologique, psychique, 

relationnelle…)
– Développement des cultures (savoir, langues, pratiques, organisations…)
– Relation pacifiée avec la nature (à la fois ressource et nous constituant)

• Intérêt pour la perspective du Développement Durable : critique 
articulant de manière constructive le monde de l’entreprise et les 
mouvements salariés ou citoyens

• Entrée dans la question du DD par l’angle de la conception, du 
travail, de la distribution, de la consommation, de la valeur (lien 
avec l’économie de fonctionnalité)
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L’activité (productive, marchande, de consommation) 
vue comme une activité collective située aux prises 

avec des artefacts
•Une grande diversité théorique
–Théorie de l’activité
–Théorie de la cognition distribuée
–Théorie de la cognition située et des communautés de pratiques
–Théorie de l’acteur réseau
–Interactionnisme symbolique : approches 

éthnométhodologiques, analyse de la conversation 
(sociolinguistique des interactions de type Goffman, Clark…)

–Théorie des mécanismes de coordination (au sens de Schmidt et 
Simone)

–Théorie des transactions coopératives (transactions 
communicationnelles symboliques et communautés d’action)

•Une diversité de disciplines : CSCW (conception),  
Sciences de l’Information, Sciences de la Communication, 
Sociologie des Sciences (STS), ergonomie cognitive… 
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Paramètres de caractérisation des théories 
de l’activité collective

•Chacune à un rapport particulier :
– au proche et au lointain

– à l’immédiat et au passé, 

– à l’individuel et au collectif, 

– à l’équipement « cognitifs » des personnes, 

– aux caractéristiques des artefacts, 

– à l’importance des instruments, etc.

•Quasiment aucune ne s’inscrit dans un cadre économique ou 
gestionnaire au sens d’une problématisation de la 
performance ou de la création de valeur

•Cela implique une mise en relation avec des théories de 
gestion (apprentissage organisationnel) ou socio-économique 
(théorie des conventions, performativité et cadrage…)

5
M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 

sans le Marché ?"



Programme de recherche

•Articulation de méthode d’analyse de l’activité collective 
avec des formes de création de valeur

•Psycho-sociologie-ergonomique (conception des 
artefacts situés) Ą gestion (conception de dispositifs et 
d’agencements) Ą économie industrielle et économie 
des services (conception de dispositifs de valorisation 
« marchand » de ces innovations)

•Obligation de tenir l’ensemble de ces perspectives pour 
réaliser des interventions : 
• artefacts intégrés dans performance organisationnelle &  

performance organisationnelle intégrée dans valorisation 
marchande 
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Introduction à la psycho-socio-
économie des transactions 

coopératives
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Des transactions marchandes aux transactions 
communicationnelles coopératives

•Basé sur la philosophie pragmatique de J. Dewey qui a 
également influencée les institutionnalistes américains 
(Commons 1934)

•Mais la transaction ne relève pas que de « l’échange » 
mais également de la co-production d’artefacts 
médiateurs qui sont indispensables à la mise en relation

•Diversité des artefacts médiateurs coproduits dans la 
transaction : conversation, repas, déplacement conjoint 
d’un objet matériel…

•Transaction coopérative = interactions « productives » 
prolongées le plus souvent associées à des rencontres 
nécessitant et permettant la transformation conjointe 
d’un artefact médiateur et des personnes parties 
prenantes
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Plan de la transformation du vécu expérientiel 
des personnes individuelles et collectives

Transformation des selfs ou des agents : effets corporels, 

psychiques ou socio-relationnels

Personne
Réalisatrice
(destinateur)

Réalisation 1

Réalisation 2

Usage 1

Usage 2

Plan des phénomènes transactionnels

(Co)-action sur un 
artefact médiateur
« porteur de valeur »

Personne
Bénéficiaire
(destinataire)

Plan de la transformation des caractéristiques 
des artefacts médiateurs

Transformation des ǆǳǾǊŜǎou des biens usuels (produit ou 
prestation) : technicité, expressivité, agentivité
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Typologie des transactions

•Transaction
–Transaction autocentrée (individuelle)

–Transaction communicationnelle 
(interpersonnelle)

•Antagoniste (jeu à somme nulle : compétition, 
guerre…)

•Coopérative (jeu à somme non nulle, activités 
communautaires, activités économiques…)

–Dominante concrète 

–Dominante sémiotique
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Etapes des transactions coopératives

•En s’inspirant de la sémiotique de Greimas (1966) 
quatre étapes dans les transactions : 
– la virtualisation (le destinataire potentiel exprime la vision d’un projet 

auquel adhère le réalisateur ou réciproquement), 
–ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜǎ (le réalisateur ou les coréalisateurs 

acquièrent les compétences nécessaires à la réalisation du projet), 
– la performance (transformation plus ou moins simultanée de l’artefact 

médiateur et des personnes réalisant le contenu du projet), 
– l’évaluation (rétribution symbolique ou tangible du réalisateur par le 

destinataire). 

•Toute action humaine et donc toute activité de 
travail ou de consommation s’inscrit dans un procès 
transactionnel et l’analyse de l’action implique 
toujours d’identifier les transactions en cours.
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La transaction au sens restreint dans 
l’économie 

•Dans le vocabulaire traditionnel de l’économie la transaction 
et l’échange ne désignent que le temps de 
commercialisation/transfert des produits de l’activité

•Dans la transaction au sens restreint (vision marchande pure):
–Offre déjà largement préconstituée (conception, fabrication)  

–Recherche des bénéficiaires potentiels (marketing)

–Conclusion d’une vente avec transfert monétaire et mise à 
disposition et/ou livraison du bien (transaction)

•La transaction au sens restreint (commercialisation/ transfert) 
n’inclue ni les temps essentiels d’élaboration de la solution 
(conception, fabrication..) ni ceux d’usage et de 
consommation qui sont inclus dans les transactions 
coopératives
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Différences avec Commons et Williamson

•Transaction chez Commons : « négociation et 
transfert des droits de propriété pour posséder et 
contrôler l’usage des choses » (Bazzoli)

•Coût de transaction chez Williamson dans la même 
lignée : « coût de fonctionnement du système 
économique »

•Chez nous la transaction est d’abord et avant tout le 
lieu de la production de valeur que la nature des 
productions soit sémiotique ou matérielle (concrète)
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Situation transactionnelle

•Transactions se déroulent dans des situations 
transactionnelles caractérisées par différents 
paramètres : 

–Dispositif technique, agentif, expressif… (temps, 
lieux, ressources, instrument, objectifs…)

•Ces situations transactionnelles sont en 
permanence interrompues, relancées, sub-
divisées
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M. Zacklad - Cerisy "Activité 

Marchande sans le Marché 

?"

Situation transactionnelle 

stratifiée (blanc = plus 

d’engagements actifs)

Situation transactionnelle 

active (= engagements en 

cours)

Flux transactionnel

Propagation du flux  

transactionnel selon les 

engagements 

contractés

Situation 

transactionnelle 

génératrice

Canal constitué par un 

engagement 

générateur
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L’action collective créatrice 
appréhendée en termes « d’innovation 

produits »  (marchandisés ou non)

16
M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 

sans le Marché ?"



Différentes dynamiques d’innovation 
« produit »

•Evolution du marché par la « concurrence » classique 
•Accroissement de qualité et richesse fonctionnelle par 

transformation incrémentale du support ou substitution de 
celui-ci à un autre dans un périmètre fonctionnel donné

•Transformation structurelle du marché considéré
•Servicialisation (accroissement de l’intensité servicielle  ou de la 

part des services dans un bouquet) 
•Tertiarisation (construction du client par abstraction 

fonctionnelle – tension généricité / dédicace –personnalisation 
par typification ou singularisation)

•Perméabilisation transactionnelle (coopérativité)
•Innovation par la participation 
•Innovation par la prise en compte des effets incidents (économie de 

fonctionnalité)
•Ą recadrage de la valeur, des acteurs, de l’environnement, des 

marchés

M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 
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Innovation par la qualité et la richesse 
fonctionnelle 

• Elle peut concerner les biens ordinaires, les produits et les 
solutions. 
– Les gains en qualité correspondent au caractère constant de la prestation, 

que celle-ci corresponde à des attributs mesurables des produits 
industriels ou à des caractéristiques plus qualitatives du service. 

• L’ouverture fonctionnelle 
– Dans le cadre d’un artefact autonome elle porte sur les modes de 

conditionnement, l’ergonomie, les interfaces, la possibilité d’adapter 
différents outillages, etc. 

– Dans le cadre des services celle-ci peut porter, par exemple, sur les 
conditions d’accès (horaires, localisation….). 

• Dans le cadre de produits à dominante sémiotique l’ouverture 
fonctionnelle correspond à une ouverture interprétative. 
–On peut ainsi considérer qu’un document contractuel, une carte 

géographique, un plan, un manuel d’utilisation, une encyclopédie, une 
offre de presse possèdent une plus grande ouverture interprétative s’ils 
permettent à différents lecteurs de se les approprier à partir de leurs 
points de vue respectifs. 
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Servicialisation 
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Le triangle de Hill

Reser 2007 - Tampere - M. Zacklad - UTT
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A B

C

Relation de service =
interaction informationnelle

Prestataire
Destinataire

Réalité modifiée ou travaillée par le 
prestataire A au bénéfice de B
- objets ou systèmes (transport, 
réparation, maintenance…)
- informations 
- individus (dimensions physiques, 
intellectuelles…)
- organisations (techniques, 
structures, savoirs collectifs…)

Première anomalie : 
l’information  est à 
deux endroits dans le 
schéma

5ŀƴǎ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ǘǊŀƴǎŀŎǘƛƻƴƴŜƭƭŜΣ 
« Cη Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜ ŘΩŀōƻǊŘ 
comme le médium 
(communicationnel) de la relation 
entre « A » & « B »



Services : définition de J. Gadrey

•a) Lorsque qu’une organisation A, qui possède ou 
contrôle un capacité technique et humaine, vend 
(ou propose gratuitement) à un agent 
économique B le droit d’usage de cette capacité 
et de ses compétences pour une certaine période 
pour produire des effets utiles sur l’agent B lui-
même, ou sur des biens C qu’il possède ou dont il 
a la responsabilité
•b) Lorsqu’un ménage ou un consommateur final 

emploie lui-même un salarié pour s’occuper de 
ses biens ou de sa personne

Reser 2007 - Tampere - M. Zacklad - UTT 21



Approche des configurations 
productives de Du Tertre

•Quatre configurations productives de service (qui élargit la 
notion de procès de travail aux agencements d’acteurs et 
aux externalités) : 
–Logistique
–Réparation, maintenance
–Informationnelle
–Immatérielle et relationnelle 

•« Dans la réalité, une entreprise est amenée à combiner 
plusieurs configurations différentes ; mais l’une joue 
toujours un rôle repère et moteur, structurant le rapport de 
l’entreprise aux déterminants de la productivité et des 
externalités, c’est-à-dire aux conditions de réalisation de la 
valeur. »
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Servicialisation 

•L’accroissement de la servicialisation correspond 
le plus souvent à des stratégies de bouquet : 
–Vente groupée de l’ordinateur et du logiciel
–Vente groupée de l’ordinateur, du logiciel, de 

l’abonnement internet, de l’assistance téléphonique, 
de l’installation à domicile -> peut impliquer des 
contrats de sous-traitance ou l’embauche de 
nouveaux salarié

•L’innovation par la servicialisation reconfigure la 
chaine de valeur et la distribution entre travail 
salarié et travail marchand 

M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 
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Tertiarisation 
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sans le Marché ?"
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Sémiotisation et remontée en 
abstraction et du rapport aux « biens »

•Rendre compte du double mouvement qui va des 
biens « traditionnels » aux biens de 
consommation (mode, publicité…), puis des biens 
de consommation à la logique de l’accès 
(relecture de Braudrillard – réflexion sur le signe 
et la valeur)

•Utilisation de la sémiotique de Pierce pour 
caractériser le rapport plus ou moins sémiotisé et 
abstrait aux biens (artefacts porteur de valeur)

M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 
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Une exploitation de la logique triadique de 
Pierce : priméité, secondéité, tiercéité

• Ces catégories très générales s’appliquent aux différentes dimensions de 
l’expérience humaine. 

• Par exemple, « à la priméité correspond la vie émotionnelle ; à la 
secondéité la vie pratique ; et à la tiercéité, la vie intellectuelle » (p. 33).

• Mais c’est d’abord aux signes que Pierce applique son système de 
catégories. Voici la présentation proposée par N. Everaert-Desmedt (pp. 
39-40) : 
– « Un signe ou representamen est une chose qui représente une autre chose : 

son objet. Avant d’être interprété, le signe est une pure potentialité : un 
premier. » 

– « L’objet est ce que le signe représente, une entité physique ou mentale. L’objet 
est second : il ne peut jamais être sans le représentamen, son premier. »

– « L’interprétant est troisième : il opère la médiation entre le représentamen
(premier) et l’objet (second) ».

• Les catégories de representamen, d’objet et d’interprétant vont donner 
lieu à de nombreuses subdivisions célèbres dont les subdivisions de l’objet 
en icône, indice et symbole, maintes fois citées. 

M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 
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Application de la logique triadique à 
l’artefact porteur valeur 

1. bien ordinaire ou brut susceptible de 
satisfaire des émotions primaires (par une 
assimilation directe) [representamen]

2. produit achevé susceptible de répondre à des 
besoins déterminés en permettant la 
réalisation d’opérations pratiques *signe+

3. une solution susceptible de contribuer à la 
réalisation des projets existentiels ou à la 
stratégie de son bénéficiaire [interprétant]

M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 
sans le Marché ?"
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Priméité Secondéité Tercéité

DEMANDE REPONSE EVALUATION

Bénéficiaire (A)

& contenu 

expérientiel

(destinataire): 

point de vue du 

contenu 

expérientiel 

Virtualisation : le 

premier geste de 

lôinteraction 

constitue le signe 

en tant 

representamen

(selon la priméité) 

Sanction-

évaluation: 

production de 

lôinterpr®tant

explicitant la 

relation entre le 

representamen et 

lôobjet 

Réalisateur (B) & 

artefact 

médiateur

(destinateur): du 

point de vue du 

bénéficiaire la 

réponse est 

analysée comme  

produisant un 

artefact «externe»

Compétence: 

réponse du 

réalisateur (B) 

« objectivant » le 

representamen (par 

la transformation de 

sa disposition à agir) 

Performance: 

réponse du 

réalisateur 

« objectivant » le 

representamen (par 

la production / 

transformation 

dôun artefact 

médiateur)

La logique triadique peut aussi s’appliquer selon 
une approche diachronique 



Axe téléologique 

(élaborationdes désirs)

Axe cognitif 

(degré de réflexivité)

Priméité Secondéité Tercéité

Representamen Objet Interprétant

Virtualisation Performance Evaluation 

Question /

Demande

Réponse /

Offre

Remerciement /

Evaluation 

Conception Production Usage

Perméabilisation du processus transactionnel
(participation, recadrage)

Niveau 3 / 

Biens tertiaires 

Interprétant

Vie intellectuelle

Projet / Désir

(lié à une situation 

problème singulière)

Solution

Appréciation 

multi-

dimensionnelle

Niveau 2 / 

Biens secondaires/

Objet

Vie pratique

Besoin (demande) Produit (usage 

polyvalent)

« Consommation»

ou « Usage»

Niveau 1 / 

Biens primaires 

Representamen

Vie émotionnelle

Manque Bien ordinaire Assimilation

Te
rt

ia
ri

sa
ti

o
n

 
(a

b
st

ra
ct

io
n

/p
e

rs
o

n
n

al
is

at
io

n
)

Qualité et richesse 

fonctionnelle ou 

interprétative
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Priméité ïLa demande Secondéité ïLôoffreTercéité ïLô®valuation

Niveau 

tertiaire 

Projet / Désir

¶ Explicitation du désir

en termes de projet 

personnel ou de 

stratégie

Solutions 

¶ Professionnalité, 

dimension esthétique, 

®thique, scientificit®é

Appréciation 

multidimensionnelle
¶ Valeur de « sens» 

(logique de lô®change 

symbolique) 

¶ Valeur dô®change ad hoc 

(selon le bénéfice)

Niveau 

secondaire

Gamme de besoins 

(demande)

¶ Identification et 

détermination des 

différentes 

composantes du 

« besoin»

Famille de produits

¶ Mode, compatibilité, 

confort, standardisation 

par des dispositifs de 

mesure, identification à 

des socio-style  

Logique de consommation/ 

développement des usages

¶ Valeur socio-identitaire 

(logique de la différence)

¶ Valeurdô®change dans 

une logique marginaliste

Niveau 

primaire

Manque

¶ Sentiment de manque 

habituel ou diffus

Bien ordinaire

¶ Standardisationlocale 

par ajustement  

Assimilation

¶ Valeur traditionnelleet 

habituelle

¶ Valeur dô®change bas®e 

sur la stabilité dans le 

temps
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Bien ordinaires 

répondant à un manque

Première tertiarisation: 

« famille de produits» 

répondant à une «gamme de 

besoins»

Deuxième tertiarisation: 

solution répondant à un 

projet personnel ou à une 

stratégie

Produit autonome 

support

Achat de meuble 

traditionnel: ensemble 

dô®l®ments dô®quipement 

de cuisine à installer

Offre de cuisines 

différenciées permettant une 

intégration selon des 

familles génériques de 

besoins

Etude spécifique pour le 

client et installation 

Produit autonome 

à dominante 

sémiotique 

(informationnel)

Achat de titres 

traditionnel: actions et 

obligations disponibles à 

la vente

Vente de produits financiers 

correspondant à différents 

profils avec services de suivi 

Vente de bien financiers 

adapté à une étude spécifique 

de la situation patrimoniale

Service support Intervention traditionnel 

dôun r®parateur en cas de 

panne

Contrat dôentretien de 

maintenance avec différentes 

formules modulables

Contrat dôentretien 

personnalisé incluant 

lôoptimisation de la 

consommation

Service à 

dominante 

sémiotique

Cours traditionnel 

correspondant à un 

cursus de formation 

standard

Cursus de formation 

modulaire et adaptée à 

différent profils 

Cursus de formation adapté 

au projet personnel du 

bénéficiaire et à ses 

connaissances antérieures
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Tertiarisation et transformation des 
marchés

•La tertiarisation va souvent exploiter la 
servicialisation

•La construction d’offre générique (marketing, 
mode, versionning) structure les canaux de 
distribution et les formes de concurrence pour 
une « gamme de biens »

M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 
sans le Marché ?"
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Innovation par la perméabilisation des 
transactions : approche participative 

et innovation de recadrage (ouverture 
aux effets incidents ou « bouquet 

intégré »)

33
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Etanchéité du cadrage versus 
perméabilisation du cadrage transactionnel

•L’installation d’un certain type de cadrage va 
constituer certains artefacts en produit et 
certaines activités en travail. 
•Activités de « mise en scène » (Goffman) 
–Dans le cas d’un artefact pérenne on masque les sous-

transactions liées à la production (coulisse) 
–Il y a une mise en scène de l’artefact et des services 

associés
–Il y a séparation des activités de vente et de 

consommation (on masque le prix)

–Egalement de « mise en visibilité »…
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Industrialisme (étanchéité du cadrage) et 
anonymisation

•Masquer certaines sources d’approvisionnement 

–dans la distribution (origines des produits)

–dans la fabrication (origines des composants)

–protéger l’accès aux processus internes 

–empêcher l’accès au concepteurs  

–Séparer les temps d’analyse du besoin, de conception, 
fabrication, distribution, vente…

•La construction d’un produit correspond à la construction 
d’une « boîte noire »

35
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Opposition entre industrialisme et 
dynamique servicielle ? 

• Opposition avec une « dynamique servicielle »? Mais aussi de 
l’anonymisation dans le service
–Centre d’appel avec faux noms et sans rappel possible
–Cadrage transactionnel et utilisation d’artefacts instrumentaux 
•Passage du service tout compris au self service : petit commerce vs 

grande distribution/ restauration vs self-service

–Même dans les activités les plus « tertiarisées » (approche 
solution) il y a étanchéité :
•Séparation entre les différentes équipes associées à la spécialisation 

dans une intervention… 
•Travail d’équipe limité dans le conseil, dans la médecine….  

•Les prestations de services peuvent également être des boîtes 
noires 

•Plutôt que d’opposer industrialisme et dynamique servicielle 
on parlera en termes ŘΩŞǘŀƴŎƘŞƛǘŞ Řǳ ŎŀŘǊŀƎŜ ŘŜǎ ŦƭǳȄ 
transactionnel
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Perméabilisation du cadrage 
transactionnel

•Le troisième mouvement d’innovation qui est encore loin 
d’être dominant, mais qui nous semble porteur de 
nombreuses promesses du point de vue de la 
perméabilisation du cadrage transactionnel (intensité de la 
coopérativité transactionnelle) 
–l’accroissement de la participation des personnes impliquées 

dans la transaction 
–seconde à l’ouverture des transactions coopératives à leurs 

effets incidents, qui correspond à certaines tendances de 
l’économie de fonctionnalité

•Continuité entre les temps des macro-transactions 
économiques amenant à modifier l’implication des parties-
prenantes (fabriquant, fournisseurs, clients, prestataires de 
service…) et induisant une transformation encore plus 
profonde de l’ordre marchand
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Approches participatives

•Les approches que nous qualifions de 
participatives contribuent à assurer une 
collaboration active entre les bénéficiaires de 
l’offre et des réalisateurs en donnant aux 
bénéficiaires un pouvoir accru à tous les stades 
de la transaction coopérative, voire en faisant 
d’authentiques co-concepteurs de certaines 
dimensions de l’artefact. 
–écoute client et communauté d’intérêt tirant partie 

des espaces documentaires participatifs (web)
–conception participative (conception « centrée 

utilisateur », logiciel libre)
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Innovation de recadrage, de la valeur, 
des acteurs, du marché (économie de 

fonctionnalité)
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Economie de fonctionnalité 

•Origine très marquée par l’écologie 
industrielle 

•Remplacer la vente d’un bien en assurant une 
fonction

•Exemple de : Michelin, EDF, Xerox… qui 
pourraient être étendu à la fourniture de 
transport (service de mobilité) ou de service 
de proximité (cf. les services de 
« conciergerie » de La Poste). 
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Définition à l’occasion du séminaire EF-
2005 (GdF) 

•Une offre relevant de l’Economie de Fonctionnalité 
vise la prise en charge d’une attente d’ordre 
fonctionnel d’un client (entreprise ou ménage), 
tendant à substituer une offre de compétences à une 
offre de produits et conduisant les entreprises à 
développer une production intégrée de services et de 
produits, adaptée au mode d’appréhension de la 
fonction par le client (« offre à façon ») (C. du Tertre, 
F. Hubaut, P. Moati et M. Zacklad. 2005).
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Approfondissement de la définition

• Intégration de l’EF dans le DD
•Prise en compte de la fonctionnalité client -> intégration 

d’une diversité de préoccupations qui font l’objet de 
prestations séparées au niveau de ǎŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ 
–Une fonctionnalité de mobilité peut nécessiter la mise en œuvre d’un 

véhicule individuel, de transports en commun, de la marche à pied…

• Implique la recherche d’accord avec d’autres prestataires et la 
prise en compte de parties prenantes qui sont concernées 
sans être toujours des prestataires directs de l’offre 
considérée. 

•La révélation des interdépendances entre les acteurs met en 
lumière l’existence d’un intérêt commun indispensable à 
l’articulation des différentes prestations
–Par exemple la fluidité du trafic résultant de la bonne synchronisation 

spatio-temporelle des moyens de transport
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Définition ou approche centrée  
coopération de l’EF 

•Une offre d’Economie de Fonctionnalité est une offre de 
produit, de service ou de produit-service, inscrite dans une 
dynamique servicielle et fournie par un groupement de 
parties-ǇǊŜƴŀƴǘŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŎƻƻǇŞǊŀǘƛǾŜ ŘΩǳƴ 
bien partagé indivisible (confort énergétique, mobilité, 
sécurité, santé, etc.) résultant des externalités (positives ?) 
associées à la mise en œuvre de cette offre dans la durée (à 
minima l’offreur, le bénéficiaire et une institution tierce). 

•La prise en compte des externalités positives (?) implique de 
constituer celles-ci en un bien partagé indivisible empiétant 
souvent sur les biens communs d’une collectivité 
sociologique, juridique ou territoriale. 
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Biens partagés indivisibles

•Associent le plus souvent des dimensions écologique (air, eau, 
sol…), humaine (santé, culture, langue, sécurité, bien être…) 
ou productive au sens restreint (infrastructure de transport, 
ressources de production d’énergie, logiciels libres, 
patrimoine documentaire…).

•La plupart du temps ces préoccupations incluent celle de la 
durabilité des biens partagés et relèvent donc naturellement 
du Développement Durable. 

•Quand les biens partagés sont également considérés comme 
des biens communs, les parties-prenantes doivent inclure des 
acteurs publics : collectivités territoriale, institutions 
professionnelles représentatives, etc.



Innovation par recadrage structurel 
des transactions coopératives

•Distorsion explicite de la valeur (ex. confort thermique, 
mobilité…)

•Combinaison de : servicialisation, tertiarisation et 
internalisation d’externalités négative ou positives

•Création délibéré de nouveaux « marchés » par :
– transformation de la nature du produit (méta-type, qualité…),  
–création de nouveaux acteurs (internalisation, sous-traitance, 

alliance…), 
–transformation de la règlementation (subventions), 
–implication des pouvoir publics (partenariat avec les collectivités 

locales)
–transformation des formes d’engagement des clients 

(servicialisation et engagement à long terme)
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Conclusion 
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Différentes dynamiques d’innovation 
« produit »

•Evolution du marché par la « concurrence » classique 
•Qualité et richesse fonctionnelle par transformation 

incrémentale du support ou substitution de celui-ci à un autre 
dans un périmètre fonctionnel donné

•Transformation structurelle du marché considéré
•Servicialisation (accroissement de l’intensité servicielle  ou de la 

part des services dans un bouquet) 
•Tertiarisation (construction du client par abstraction 

fonctionnelle – tension généricité / dédicace –personnalisation 
par typification ou singularisation)

•Perméabilisation transactionnelle (coopérativité)
•Innovation par la participation 
•Innovation par la prise en compte des effets incidents (économie de 

fonctionnalité)
•Ą recadrage de la valeur, des acteurs, de l’environnement, des 

marchés

M. Zacklad - Cerisy "Activité Marchande 
sans le Marché ?"

47



Redéfinition profonde de la relation 
marchande et du fonctionnement de 

certains marchés

•Participation active du client (y compris grand 
public) dans la formulation des offres, dans la 
conception…  

•Nouvelles formes de gestion des effets incidents 
impliquant une transformation délibéré 
l’environnement

•Emergence de marché coopératifs (?) que 
révèlent la vision compréhensive de la psycho-
socio-économie des transactions coopératives
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